
Mobilisés depuis le début de la crise sanitaire, les services 
de la Ville réinventent leurs modes d’action auprès des 
petits Angevins. Plusieurs initiatives ont ainsi vu le jour 
dans les écoles et les crèches, en lien avec les musées, mais 
aussi avec les piscines. 

À la veille de l'été, à travers cette 
dernière Lettre aux parents de l'année 
scolaire, je veux vous souhaiter et nous 
souhaiter collectivement le calme et 
le repos mérités, après cette année si 
particulière. Vous remercier également, 
car les nombreuses étapes successives 
de déconfinement, de reconfinement, de 
re-déconfinemment, ont été des épreuves 
d'organisation à surmonter pour les 
familles, nous le savons. Les agents de 
la Ville ont, eux aussi, répondu présents, 
et je leur suis très reconnaissante, car ils 
ont garanti une continuité importante  
pour vos enfants, qu'ils accompagnent  
au quotidien, aux côtés des enseignants. 
Je nous souhaite à toutes et tous un bel 
été, sous le soleil d'Angers ou d'ailleurs, 
et rendez-vous en septembre !
Caroline Fel, 
adjointe à l’Éducation, à l’Enfance 
et à la Famille

La culture et le sport, 
plus que jamais

Début 2021, alors que la perspective d’un troisième confinement se dessinait, les équipes 
de la Ville se tenaient prêtes. « Nous avons entièrement repensé nos animations, sans 

les œuvres originales et sans les lieux eux-mêmes, afin qu’elles puissent se tenir dans 
les écoles et dans les crèches, raconte Raphaëlle Hervé, responsable des publics pour 
les musées d’Angers. Entre janvier et mai, nous avons déployé une offre en miroir de nos 
différents sites, autour du tissage avec le musée Jean-Lurçat, des régimes alimentaires 
avec le muséum des sciences naturelles, du corps avec le musée des beaux-arts… » Au 
cours d’une centaine d’interventions, les petits Angevins ont donc expérimenté l’art avec des 
ateliers de découverte des œuvres, des matières, des formes et des couleurs : à travers 
le conte, pour les petits, et la mise en pratique pour les grands. « C’était très enrichissant 
d’expérimenter les possibilités ‘’hors les murs’’. On réfléchit maintenant à des interventions 
pour les publics qui ne peuvent pas se déplacer au musée et on proposera dès l’an prochain 
des formations sur le tissage pour les animateurs des Temps d’activités périscolaires (TAP) »,  
ajoute Raphaëlle Hervé. 

Premiers secours et autres nouveautés
Côté sport, la fermeture des piscines a également contraint les équipes à se réinventer. 
De cette fermeture sont nés des ateliers d’initiation aux premiers secours et des séances 
de sport en plein air pour 108 classes, du CP au CM2, à partir de février 2021. « Avec 
la réouverture des piscines, nous ne pouvons pas continuer ces actions, mais les retours 
des écoles ont été extrêmement positifs ! », raconte Thierry Orain, chef d’exploitation de la 
piscine Jean-Bouin. Ravis de la bouffée d’air apportée par ces ateliers, les enseignants ont 
ainsi salué les initiatives autour du sport.
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Un tout nouveau projet est en train de voir 
le jour à l’école élémentaire Paul-Valéry. 

Mis en place dans le cadre du dispositif Cité 
éducative de Monplaisir, « Jeux bouge »  
vient compléter le programme d’éducation 
physique et sportive de l’école. « Deux fois 
par semaine, les enfants de toutes les classes 
sont invités à participer à un réveil musculaire 
animé par un intervenant extérieur, décrit 
Yann Ménard, le responsable du pôle éducatif 
Monplaisir/Deux-Croix-Banchais. L’idée est de 
favoriser la concentration des élèves pour les 
apprentissages et de contribuer à améliorer 
leur état de santé. » Destinées à donner 
aux enfants des idées d’activités physiques 
pendant la récréation, des « fiches ateliers » 
sont mises à disposition. Cette expérimentation 
s’élargira bientôt à d’autres écoles du quartier, 
notamment l’école Voltaire.

Entre santé et sport, le projet 
« Jeux bouge » s’invite à Monplaisir

  Abécédaire
U   comme Ulis

Les « Ulis », ou « Unités localisées pour 
l’inclusion scolaire », sont l’un des 

dispositifs pour la scolarisation des élèves 
en situation de handicap. À Angers, il existe 
neuf classes Ulis qui accueillent 98 enfants 
dans sept écoles. Limitées à 12 élèves, ces 
classes permettent aux enfants de répartir 
leur temps scolaire entre leur groupe Ulis 
et des temps d’inclusion dans les classes 
ordinaires. « Ils ont aussi accès aux Temps 
d’activités périscolaires (TAP) et aux temps 
de restauration scolaire, indique Yann 
Ménard, le responsable du pôle éducatif 
Monplaisir/Deux-Croix-Banchais. Pour 
mieux les accompagner sur ces temps 
inclusifs, qui peuvent être stressants pour 
eux, la Ville est en train de former tous ses 
animateurs à l’accueil des enfants à troubles 
du comportement ou porteurs de handicap, 
pour répondre au mieux à leurs besoins », 
ajoute-t-il. 

ÉTÉ 2021

Deux fois par semaine, c’est réveil musculaire à Paul-Valéry !



Après une année scolaire passée à accumuler des connaissances 
sur les oiseaux migrateurs, les enfants d’une cinquantaine de 
classes de CP ont passé une semaine au vert en accueil de loisirs, 
en mai et juin. L’occasion de s’évader, pour apprendre autrement. 
Proposées aux enfants de CP du Réseau d’éducation prioritaire (REP), des classes dites  
« transplantées » sont mises en place chaque printemps. Le but est de quitter l’enceinte de 
l’école, pour sortir du cadre pédagogique classique. En mai et juin 2021, près de 50 classes ont 
ainsi participé au dispositif et passé une semaine dans un accueil de loisirs de la Ville. « Tout 
au long de l’année, les enfants ont travaillé avec leurs enseignants sur le thème des oiseaux 
migrateurs, produisant différents écrits, explique Gilles Bodet, responsable du pôle éducatif  
Belle-Beille/Lac-de-Maine. Par exemple, ils choisissent un oiseau, puis établissent sa fiche 
d’identification et racontent son histoire. » Les classes participantes sont ensuite invitées à passer 
une semaine dans un accueil de loisirs, au Hutreau, aux Cabanes du lac ou à La Claverie. Cette 
échappée hors du cadre quotidien, dans la nature, est toujours un succès. Chaque jour, les enfants 
participent à un atelier artistique, scientifique ou citoyen, animé par un intervenant. Chorégraphie 
imitant le vol d’un oiseau ou histoire d’un volatile en BD figurent au programme cette année. Au cours 
de huit séances d’une heure et demie, les intervenants s’appuient sur les travaux de l’année pour 
produire une nouvelle création. Les autres moments de la journée sont consacrés à des activités 
extérieures diverses , menées par les enseignants ou des animateurs : observation à la jumelle, 
randonnée, rallye photo… Entre évasion et pédagogie, cette sortie du cadre des apprentissages 
classiques est plébiscitée par les enfants !

D ès le début de la crise sanitaire, les équipes 
du Relais assistants maternels se sont 

mobilisées pour créer un outil pour les 460 
assistants maternels d’Angers, afin de les 
aider à renouveler et à diversifier leurs jeux 
et leurs activités. Depuis décembre dernier, 
vingt paniers d’activités, parmi lesquels cinq 
paniers thématiques, circulent ainsi entre les 
professionnels, par période de trois semaines. 

« Ils contiennent des jeux, des livres et des 
idées d’activités correspondant à des besoins 
de développement différents, détaille Hélène 
Angot, animatrice au sein du RAM. Pendant 
trois semaines, cela permet aux assistants 
maternels de tester des jeux, de renouveler 
l’attractivité des leurs et d’expérimenter des 
bricolages qu’elles pourront reproduire plus 
tard. » 

Au cœur de l’île 
Durant tout l’été, de nombreuses 
animations sont proposées chaque 
week-end pour découvrir l’île  
Saint-Aubin et ses 600 ha de 
nature aux portes d’Angers. Rallye 
découverte (accessible dès 3 ans), 
prêt de jeux d’extérieur, observation 
des oiseaux, confection et 
dégustation de fouées : il y en aura 
pour tous les goûts ! En complément, 
des spectacles sont proposés 
chaque dimanche (sur réservation).

> Retrouvez la programmation 
sur angers.fr

Jardins d’expression
Après un report en 2020 en raison 
de la crise sanitaire, 29 « jardins 
d’expression »  verront le jour cette 
année au parc de Pignerolle.
Le thème : « Le jardin, c’est la santé ».  
Vingt jardinières en bois ont été 
conçues et réalisées par 461 enfants, 
de 3 à 11 ans, issus de 8 écoles 
et collèges de la ville. 
> Du 3 juillet au 26 septembre, 
tous les jours, de 10h à 20h.
> Accès libre et gratuit.

Prêts pour 
la rentrée ? 
Les inscriptions pour la garderie, les 
Temps d’activités périscolaires et 
les accueils de loisirs sont toujours 
possibles !

> + d’infos au Point info famille, 
dans les relais-mairies et sur 
angers.fr/education-enfance

Les inscriptions à l’école sont 
également possibles jusqu’au  
6 juillet, auprès de la direction  
de l’école, et au Point info famille 
durant l’été.

La conférence
des familles revient
Les prochaines conférences des 
familles auront lieu les samedis 
16 octobre 2021, 22 janvier et 
14 mai 2022. Venez échanger, 
écouter, partager sur des sujets liés 
à l’éducation et à l’enfance,  
que vous choisissez !

> Infos et inscriptions : 
conferencedesfamilles@ville.
angers.fr ou au 02 41 05 43 60

Des paniers ludiques 
pour les assistants maternels

L’école hors les murs,
un vrai bol d’air

Après le succès de la première  
édition en 2019, qui avait accueilli  
1800 festivaliers sur une journée, le 
festival Funkids revient cette année. 
Les 21 et 22 juillet, les enfants
de 3 à 12 ans sont invités à l’accueil
de loisirs Le Hutreau pour vivre leur 
toute première expérience festivalière ! 
Pourquoi les enfants n’auraient-ils pas leur festival à eux ?  
C’est la question que se sont posées les associations 
angevines L’R de rien et Orange Platine, qui co-organisent 
Funkids. « Nos différents projets d’éducation culturelle 
nous ont fait prendre conscience de l’importance d’éveiller 
la curiosité artistique dès le plus jeune âge », explique 
Claire Tommasini, chargée de coordination du festival. 
L’idée est d’immerger les enfants de 3 à 12 ans, dans un 
véritable festival, pensé pour eux, en plein air, accueillant 
2000 personnes. Funkids se déroulera cette année 
à l’accueil de loisirs du Hutreau les 21 et 22 juillet. La 
première journée est destinée aux enfants de 6 à 12 ans 
et la 2e matinée aux tout-petits de 3 à 6 ans. « C’est la 
nouveauté de l’année : il y a une vraie demande, car l’offre 
culturelle est rare pour les plus petits. »

Faire voyager
Cette année, le voyage dans le temps est le fil rouge entre les deux grands 
spectacles et les animations. Les Nantais de Poussins phoniques navigueront 
entre plusieurs époques et styles musicaux, tandis que les Angevins des Frères 
Casquette présenteront leur spectacle hip-hop La vie devant nous. « Entre les 
deux concerts, nous avons concocté un beau programme avec la déambulation 
de la fanfare swing La Loco Mobile et un village d’ateliers artistiques avec 
initiation aux arts créatifs, au cirque, au ukulélé », explique Claire Tommasini, 
qui invite les enfants à venir déguisés. Le 22 juillet, les petits assisteront au 
joli spectacle de Merlot, plein de chansons et d’acrobaties : Radio Citius Altius 
Fortius.

En scène !
« Les 400 enfants de nos accueils municipaux sont invités, en amont de 
l’événement, à découvrir ce qu’est un festival et à s’initier à la pratique artistique, 
à travers des ateliers de deux heures ou un approfondissement d’une semaine », 
précise Gilles Bodet, responsable du pôle éducatif Belle-Beille/Lac-de-Maine. 
Les enfants participant aux ateliers-semaines monteront d’ailleurs sur scène 
pour présenter leurs créations lors du festival.

> À noter : le festival cherche encore des bénévoles.
> Réservations : funkids-festival.com
> Tout public (sans obligation d’inscription aux accueils de loisirs)
> Tarif : 6 €/personne la journée et 4 € la matinée.

Un festival des enfants 
pour s’initier au spectacle vivant

L’édition 2019
de Funkids.

Des enfants de l’école Aldo-Ferraro profitent 
de l’espace naturel du lac de maine.


